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Dix minutes que je tourne dans ce quartier de la Mare Rouge. La misère y mitonne à petits bouillons, à petits trafics, à petites peurs, à petites lâchetés, à petites bastons, gavée de vide emploi, inondée de picole, enfumée de shit, abrutie d'éclats de télé permanente et d'espoirs sans espoir et de vie sans vie. Sans joie, sans révolte surtout. Rue Bernard Lachèvre, on approche, pourvu que je trouve une place.

Les affaires ne sont pas légion par les temps qui courent. On finit par être prêt à supporter un collier de chien autour du cou, comme un nœud coulant briseur de cervicales à la première incartade, au premier écart, à la première embardée. Rester sur la route tracée par l'économie dominante, un collier ferré au bout d'une laisse tenue par un maître qui te donne ta pâtée, qui te tient à sa merci. Et pourquoi donc, ma pauvre Jeanne ? Pour planter tes crocs dans le mollet d'un accidenté de la vie qui abuserait de la situation, un tire-au-cul de première, un exploiteur de la protection sociale, un profiteur de la Sécu, un récidiviste des arrêts de travail. Un terroriste, quoi !

Mes beaux scrupules s'étaient illico aplatis sous mes fesses lorsque le type en face de moi avait exhumé un paquet de liasses de billets de cinquante de son tiroir.

— Tenez, 750 de suite, l'autre moitié après coup.

Il avait refusé de signer l'ordre de mission, mais accepté de régler l'avance sans sourciller. 

— Pas de ça entre nous, on marche à la confiance, pas de trace, le solde sera déposé dans votre boîte, chez vous, après le travail. On ne s'est jamais vu, compris ?

— Parfaitement compris.

Le buste de Roger Ragasse oscillait dans son fauteuil en cuir dont le haut dossier semblait l'écraser. Il éructa, me fixant dans les yeux, l'air mauvais:

— Il faut me le serrer, ce fumier ! 

Le patron de Viandex n'y allait pas par quatre chemins. C'était direct, pas question de tourner autour du pot. Il lui fallait la tête de Leguevel, le délégué du personnel, surtout que cet emmerdeur de cariste s'était mis en tête de monter une section syndicale dans l'entreprise. 

— J'ai beau lui en faire chier, il résiste. Je veux un dossier en béton !

— Rassurez-vous, Monsieur Ragasse, l'agence donne toujours satisfaction à ses clients. 

Mon slogan commercial. Tu parles d'une satisfaction ! Déjà il se levait pour signifier la fin de l'entretien.

— Madame Navalo, appelez-moi dès que vous l'aurez coincé, à tout moment, de jour comme de nuit. Tenez, ma carte avec mon numéro de portable. J'y tiens absolument. 

 

En quittant l'immeuble, Jeanne poussa un soupir de satisfaction. Si, au cours des jours prochains, se dit-elle, elle pouvait filocher deux ou trois maris infidèles, elle se voyait déjà allongée sur une plage de l'océan Indien… Mais pourquoi le téléphone ne veut-il pas sonner à l'agence, ou si peu ? Peut-être que les femmes trompées ne souhaitaient pas confier leurs affaires à une autre femme, fût-elle détective ? Dans ce marasme, la commande de Viandex était la bienvenue. 

Les véhicules qui roulaient sur la rue Rosambo émettaient un grondement continu. Une bande de mouettes traversait le ciel. Au loin, au-dessus des docks, un bras de grue, dans un mouvement lent, déplaçait une charge. Ce spectacle familier la rassurait. Ce ralenti, cette fluidité chorégraphique l'avait toujours fascinée depuis l'enfance. Jeanne leva les yeux. La dernière averse avait lessivé le ciel et rendu la lumière de l'estuaire aussi vive que celle d'un matin d'avril lorsque le soleil saute les fumées de Port-Jérôme. Mais, sa jambe lui faisait mal. Dem
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